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Cher [penser à écrire ici un jeu de mot introductif composé autour du mot journal],

Après des années de recherche, j'ai mis au point une nouvelle source d'énergie électrique. Le produit fini se présente sous la forme d'un petit cube de 2cm d'arête équipé d'un connecteur. Le procédé fabrication de ces cubes est très simple, peu coûteux et la matière première utilisée se résume à de l'eau, du sable et une très petite quantité de métal pour le connecteur.

Chaque cube dispose de la puissance suffisante pour alimenter un véhicule électrique familial pendant une année, fabriquer 1000 autres cubes ou subvenir aux besoins électriques annuels d'un foyer européen. L'utilisation du "cube énergétique" est non polluante, ne dégage pas de gaz ni de chaleur. En fin de vie, le cube est recyclable simplement et retrouve sa forme originelle : sable et métal.

Il est possible de produire des cubes d'une taille supérieure pour les applications électriques nécessitant plus de puissance : motrices d'un TGV, paquebot de croisière, data-center, gratte-ciel et plus tard sans doute pour le transport aérien civil ou même spatial.

Voilà pour les aspects techniques. Je pense que l'on peut facilement qualifier cette invention de révolutionnaire, une nouvelle ère s'ouvre pour l'humanité.

Venons-en maintenant à l'objet principal de ces quelques lignes. Avant de rendre publics les éléments liés au procédé de fabrication, je souhaite protéger au mieux cette invention mais peut être pas dans le sens habituel donné au mot protection en l'espèce.


Je cherche à savoir comment vous vous y prendriez pour faire en sorte que le cube énergétique...


	soit accessible aussi bien aux habitants des grandes puissances qu'à ceux des pays en voie de développement

	puisse créer de l'emploi local et pas uniquement dans les zones ou la main d’œuvre est la moins onéreuse

	ne puisse pas tomber entre les mains d'un oligopole de multinationales visant à en tirer un maximum de profit

	et enfin que toute amélioration apportée au dispositif de production ou de recyclage bénéficie automatiquement aux entités s'étant lancées dans la production de cubes énergétiques


En l'état actuel de mes réflexions, j'imagine faire signer une licence d'exploitation qui contiendrait les "contraintes" suivantes :


	chaque lieu de production ne peut employer que 30 personnes au maximum et écouler sa production dans un rayon de 300 kilomètres dans le même pays

	chaque lieu de production est indépendant et une même entité (entreprise, association, institution) ne peut gérer qu'un seul lieu

	le bénéfice net réalisé sur chaque cube ne peut dépasser 100%, par exemple un cube dont le coût global de production est de 10 euros ne peut être mis en vente à plus de 20 euros

	toute amélioration ayant fait ses preuves dans le processus de fabrication ou de recyclage doit être rendue publique

	1% du bénéfice net doit être versé à des œuvres caritatives

	une fondation internationale attribue les licences d'exploitation et en vérifie le respect par des contrôles inopinés. Elle contrôle également les conditions de travail sur la chaîne de production. Elle aide les groupes de travailleurs souhaitant créer un lieu de production à préparer leur dossier.


Mais peut être suis-je en train de me fourvoyer. Comment vous, libristes, protégeriez-vous une telle invention ?


(merci de m'avoir lu jusqu'ici, malheureusement seul l'exercice intellectuel qui vous est proposé est réel, tout le reste n'est que pure fiction...)
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